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Ces questions ont été abordées par le groupe
Nord de l'IBREM lors de sa réunion d'avril à Sar-
rebourg. Dorothée Virag en a fait un compte-ren-
du très développé. Nous vous livrons ici un texte
légèrement remanié pour Chantiers, modeste ten-
tative de réécriture collective.

1 ) Qu'en disait Freinet ?

Le groupe s'est bien sûr tourné vers la figure tuté-
laire, « papa Célestin ».

Freinet :
• On apprend à lire en écrivant.
• Les aigles ne montent pas par les escaliers.
(Dits de Mathieu).
• On peut faire confiance au tâtonnement, à la
méthode naturel le de lecture et d’écriture, aux
élèves.

Cette question de départ ne s'adresse bien sûr
pas uniquement à la personne de Freinet, mais
aussi à ceux qui pratiquent la Pédagogie Freinet
au quotidien. Nous sommes donc allés voir ce
qu'en disait l 'ICEM.

Peu d'information sur la lecture experte, nous
avons néanmoins retenu une affirmation.

C‘est beaucoup plus la confiance qui meut les
enfants, l’enthousiasme pour les beaux livres.

2) Qu'en disent d'ailleurs les programmes ?

En professionnels bien formatés et consciencieux
nous sommes quand même allés voir du côté des

programmes. Nous avons scrupuleusement rele-
vé les compétences du socle commun correspon-
dant à la lecture (hors déchiffrage). Vous en
trouverez ci-dessous une version très simplifiée.
Si les détai ls vous manquaient, pas de problème,
c'est le genre de document qui n'est vraiment pas
confidentiel .

L'apprentissage de la lecture experte en PF
Ecriture collective

Groupe Nord de l’IBREM

Comment travailler la compréhension avec les élèves,
notamment en cycle 3 ?

Quelles pistes pour la poursuite
de l'apprentissage de la lecture experte ?

Qu'en disait Freinet ?

Cycle 2 :

- Lire seul et écouter l ire des textes du patri-
moine et des œuvres intégrales de littérature de
jeunesse adaptés à son âge
- Dégager le thème d’un paragraphe ou d’un
texte court
- Lire si lencieusement un texte en déchiffrant les
mots inconnus et manifester sa compréhension
dans un résumé, une reformulation, des ré-
ponses à des questions

Cycle 3 :

- Lire avec aisance (à haute voix, si lencieuse-
ment) un texte
- Lire seul des textes du patrimoine et des
œuvres intégrales de la l ittérature de jeunesse,
adaptés à son âge
- Dégager le thème d’un texte
- Repérer dans un texte des informations expli-
cites
- Inférer des informations nouvelles (implicites)
- Repérer des effets de choix formels (emploi de
certains mots, uti l isation d’un niveau de langue)
- Uti l iser ses connaissances pour réfléchir sur
un texte (mieux le comprendre, ou mieux
l’écrire)
- Se repérer dans une bibl iothèque, une média-
thèque

Le salon du livre de Colmar a été encore l ’occa-
sion d’une belle réalisation qui combine le travail
de géométrie sur les polyèdres et les découvertes
et créatiosn artistiques.

Le sujet :

ARTS DE L’ESPACE : arts des jardins

Vous inspirant de l ’art des jardins (à la française,
à l ’anglaise, terrasses méditerranéennes, laby-
rinthe] ), vous réaliserez la maquette d’un jardin
au sein duquel une multipl icité de chemins à
suivre nous invitent à en découvrir ses splen-
deurs.
Vous présenterez une maquette par classe dont
les dimensions n’excéderont pas 50 cm x 50 cm x
50 cm.
Vous rédigerez un cartel de présentation pour la
maquette mentionnant le titre de ce jardin, la
classe, le nom de l’enseignant, l ’école ainsi que
la (les) technique(s) uti l isée(s).

Ressources

Une bibl iographie est toujours proposée avec le
sujet.
Nous avons plus particul ièrement uti l isé :
• deux livres : "Versail les" de
Viviane BettaÏeb et "Au jardin
avec Le Nôtre" de Jean Po-
deros.
• des journaux et magazines :
Arkéo Junior, Images Doc,
Mon Quotidien hors série.
• les dossiers Hachette "Les
Temps Modernes"
• et divers documents em-
pruntés à la bibl iothèque.

Les enfants racontent :

Notre démarche :

Nous avons regardé des photos du jardin de Ver-
sail les.

Nous avons remarqué que le jardin était organisé
de façon symétrique avec des formes géomé-
triques.

Nous avons cherché des informations sur le jardi-
nier de Versail les à l ’époque de Louis XIV : André
Lenôtre.

Nous avons observé, manipulé, puis construit des
polyèdres.

Avec nos instruments de géométrie (règle,
équerre, compas), nous avons suivi un pro-
gramme de construction pour tracer le plan d’un
jardin à la française.

Sur ce plan, nous avons disposé, de façon symé-
trique, les polyèdres qui représentent les arbustes
du jardin.

Nous avons construit notre maquette « Prome-
nade en Polyèdrie ».

Nous avons rédigé le cartel de présentation.

Art et géométrie

« Promenade en Polyèdrie »
Danielle Berthold, CM1-CM2, Ecole La Rocaille MERXHEIM
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Les situations d’apprentissage ou de communica-
tion permettent d’apprendre à mieux lire en
écrivant (qui est "eux" dans un texte l ibre lu par
un élève, par exemple).

• Offrir un écho aux textes écrits par les élèves,
uti l isation du classeur de français avec un corpus
de textes "Passeur de culture" de l 'ICEM (voir
page 1 7)
• A partir de la rencontre d'un texte d'un type par-
ticul ier, en comprendre le fonctionnement et
écrire à la manière de. . .
• Organisation du travail en lecture : succession
de quinzaines de lecture entraînement (avec des
exercices plus systématiques) et de quinzaines
de lecture plaisir, pas forcément alternées,
suivant les projets. Les quinzaines de lecture
plaisir peuvent avoir un thème (que des BD, que
des contes, que des documentaires] ).
• Atel iers de lecture (possibi l ité d’organiser des
atel iers tournants)

Les compétences sont souvent très décorti-
quées. Les ateliers plus systématiques
permettent de porter son attention sur certains
points.

• Travail sur les inférences (et sur les
compétences ciblées)

Voir résultats français aux tests PISA.

Après la lecture d’un livreN

• Exemple d’exercice : chercher la page à la-
quelle se trouve une phrase.

document : Cherche la page de Michelle
Comte (voir ci-contre)

• Fiche « Lisez-moi ! » Document : Présentation
de livre d’Annie de Larochelambert (voir sur le
site Chantiers n°29)
• Questions de lecture écrites par les élèves, fa-
brication de mots croisés ( http: //oua.be/29n4 ; le
site est en anglais)
• Travail de compréhension fine à partir de texte
lu ou écouté en classe.

En uti l isant les épisodes du « feuil leton d'Her-
mès » (texte photocopié), les élèves ont une
fiche de questions de compréhension fine,
d'orthographe, de conjugaison]

4) les questions du groupeN

Est-ce qu’on lit encore des histoires aux en-
fants au cycle 3 ?

Daniel Gostain a publié sur son blog un "entre-
tien" avec Serge Boimare : « Une heure quoti-
dienne d'accès à des textes fondateurs, accès
fait de lecture orale par l 'adulte, d'échanges entre
élèves pour en saisir la richesse et en faire émer-
ger des questionnements, et passage à l'écrit en
guise de prolongement réflexif, créatif, cognitif. »
http: //oua.be/29lz

Et en maternelle ?

• Les Petites Sections regardent les l ivres,
tournent les pages. Dans la bibl iothèque se
trouvent les l ivres lus par la maitresse. A tester :
que vont faire les élèves s’i l y a des l ivres que la
maitresse n’a pas encore lus ? Vont-i ls demander
que la maîtresse les l ise ?
• Uti l isation de marionnettes : raconter l ’histoire
de différents points de vue (qui parle : papa ours,
maman ours, boucle d’or] ?)
Ces pratiques sont tout à fait envisageables dans
les autres cycles !

3) Que faisons-nous dans nos classes ?

Armés de ces références, nous avons décidé de
faire un état des l ieux, sans prétentions de nos
pratiques et examiné quelques propositions trou-
vées sur le site de l 'ICEM.

Pratiques de classe

• Lecture de la Gerbe d’histoires d’enfants
• Lecture de textes l ibres au choix de textes
• Correspondance (l ire prend sens et est un enjeu
communicationnel)
• BCD, bibl iothèque municipale
• Ecouter une histoire et la raconter ensuite (i l
faut avoir compris)
• Lecture de documentaires, de textes relatifs à
l ’étude du mil ieu
• Présentation de lecture ou de livre : chaque en-
fant qui le souhaite choisit une lecture ou un livre
qu’i l présente à la classe (c'est donner envie de
lire)

Il doit pouvoir répondre aux questions des
autres élèves.
Le fait d'avoir un double cours permet de gar-
der une culture de la présentation.

• Présentation de lecture doublée : un élève pré-
sente deux fois le même texte qu'i l l i t aux autres,
à l 'issue de la première lecture les camarades
donnent des conseils pour améliorer.

Seuls deux conseils sont retenus et travaillés.
• Au CP, la présentation de lecture (c'est : je
montre à la classe ce que je sais faire)
• Chez Caroline des élèves préparent leur pré-
sentation de lecture devant leur peluche (néces-
sité d'avoir un auditoire)
• Lecture à un pair ; assis, al longé, on choisit son
endroit dans la classe, on choisit à copain à qui
on l it] (1 5 minutes)
• Lire à, ou avec, des plus petits au sein d'une
classe multi-âge
• Lecture offerte par la maîtresse
Pratique qui fonctionne bien en SEGPA.

• Carnet de lecteur de Daniel le Berthold (IDEM
68) très bien mis en valeur

article dans Chantiers n°16, à retrouver sur le
site de l’ IDEM68, ainsi que les photos :
http: //oua.be/29lx

• Travail de la richesse de la langue : mots-outi ls
pour dire ce qu’on a pensé du livre ("Présentation
ADL", voir sur le site Chantiers n°29)
• 1 ou 2 fois dans l ’année, c’est bien de lire le
même livre

Quelques chapitres peuvent être résumés, on
peut échanger sur un passage.

• Rallye lecture
• On apprend en écrivant et en écoutant les tour-
nures propres à l’écrit
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Extrait du classeur de français (DVD éditions ICEM)

Le statut du texte d'auteur, place et part du maître

Jean-François Denis et Sylvain Hannebique
(Lille, 1997; CM1-CM2, école Brunschwicg-Rousseau)

Et l'évaluation ? Comment évaluer les progrès
après une présentation de lecture ?

A Marmoutier, des évaluations sur des
compétences de lecture experte avaient été pré-
parées par les enseignants et pouvaient, selon
les choix de l 'enseignant, être données aux
élèves. Cela ne nécessitait pas forcément et pas
systématiquement un entraînement spécifique.
Ces compétences expertes étant travail lées natu-
rel lement dans la vie de la classe, selon les pro-
jets ou activités.

A signaler, des outi ls issus de la Pédagogie
Institutionnelle, i ls fonctionnent ici à la fois comme
outi ls d'évaluation mais aussi comme outi ls de
formation.
• Ceintures de lecture de Mirei l le Lafitte
• Ceintures de lecture orale : voir ci-dessous

5) Quelques supports utilisés par des
membres du groupe

• Fichiers de lecture de l’ ICEM édités chez PEMF,
en plan de travail par exemple
• Fichier l ire pour jouer (ICEM) : les élèves fa-
briquent le jeu avant d’y jouer.

http: //oua.be/29m0

• « Je m’appelle Odilon » ; une série de 20 livrets
de 1 6 pages. A la fin de chaque livret, 8
questions ; la bonne réponse est à cocher.
• « Lire pour dire », « La boîte à surprises »,
« Quiproquos » (Ed. Buissonnières), ces l ivres
regroupent des scènes que les élèves peuvent ré-
péter et présenter à leurs camarades.
• « Lire pour faire » (fiches techniques de brico-
lages, de tours de magie,] )
• « Le feuil leton d’Hermès » de Muriel Szac et
Jean-Manuel Duvivier (Ed. Bayard jeunesse) ;
chaque épisode quotidien est accompagné
d’exercices à faire si on veut.
• Manuels CLÉO (Editions Retz) ou outi ls plus
« traditionnels » sur internet, pour travail ler des
compétences spécifiques.

6) Bibliographie

• Documents du Nouvel Educateur n°223 (1 991 ) :
« Atel iers de lecture au cours moyen » de Lil iane
Buchy (voir ici : http: //oua.be/29m1 )
• Nouvel Educateur n°89 (mai 1 997) : « Explora-
tion des territoires de lecture » de Joël Blanchard
et des enseignants du groupe scolaire Louis Bu-
ton d’Aizenay (85) (http: //oua.be/29m2)
• Nouvel Educateur n° 1 39 (mai 2002) : article

d’Hervé d’Abadie, « Lecture l ibre
en littérature »
(http: //oua.be/29m3)
• Nouvel Educateur n°1 78-1 79
(avri l-mai 2006) : « Méthode natu-
rel le, tâtonnement expérimental »
en lecture, de Sylvain Hannebique,
François Le Ménahèze, Marcel et
Daniel le Thorel
• Chantiers n°29 :
« Comment susciter l ’envie de lire
au cycle I I ? » Florence Ehret
« Comment susciter l ’envie de lire
au cycle I I I ? » Claudine Braun
« Démarrer l ’année par la lecture
d’un roman » de Larochelambert
• Chantiers n°30 (janvier 201 5) :
« Un roman toujours sous la
main » Florence Lavault et
Claudine Braun

Les membres du groupe Nord

Dorothée, Catherine, Caroline,
Florence, Mallaury, Laurence,
Marie-Claude, Michel, Michèle,
Nathalie, Pascale, Shirley,

Sophie, Yves

Un espace, un espace de temps, de l i-
berté, espace dans lequel chaque en-
fant, tous les enfants vont pouvoir
écrire, dire, dessiner, peindre, chanter,
danser. . . Tel le est d'abord et avant tout
la condition impérieuse de toute créa-
tion dans la classe. L'invention ne sup-
porte pas la contrainte, el le la fuit, la
contourne.

Dans nos classes, les enfants savent
qu'i ls peuvent créer, qu'i ls peuvent dire,
oser et que leur parole sera écoutée,
entendue, reçue. I ls ont pour cela du
temps mais pas tout le temps. Car les
contraintes existent. Celles de l 'institu-
tion scolaire qui place ses exigences,
cel les de la classe et de son fonction-
nement qui a besoin d'organiser son
temps commun, propice à la vie du
groupe.

On peut donc inventer dans le temps
de travail individuel (une heure et de-
mie à trois heures par jour) et aussi
parfois, quand la nécessité impérieuse
de l'émergence se fait sentir, hors du
temps individuel quand les autres font
autre chose ensemble. Sans cette l i-
berté, pas de création.

Un lundi, l 'entretien, 8 h 30

Hélène raconte qu'el le a vu la veil le,
sur le bord de la route, des chasseurs
et un l ièvre mort al longé par terre.
S'ensuit une discussion sur la chasse
et sa nécessité.

Trente minutes plus tard, Lucas m'ap-
porte ce texte :

La chasse

Je vais me cacher dans mon terrier. Je
regarde les chasseurs arriver. Ils ar-
rivent.
C'est samedi et j'ai peur, il est presque
deux heures, les chasseurs vont bien-
tôt arriver.
Vite, je pars vers la droite, je cours à
toute allure.
J'entends un grand bruit et tout à coup,
c'est le vide et le noir.

Lucas

A la présentation, i l reçoit un accueil
enthousiaste. C'est le premier d'une
série de textes qui parleront à la pre-
mière personne même quand on ne
parle pas de soi. Idée géniale (au dire
des autres) que certains reprendront !
« Mais au fait, comment as-tu eu l 'idée
d'écrire à la première personne ?
- Eh bien l 'autre jour, Lucile nous a lu
un texte sur l 'amitié et el le a lu aussi la
réponse de M. Denis. Cette réponse
était avec je et aujourd'hui, j 'y ai repen-
sé et cela m'a donné cette idée. »

La réponse ?

Ce terme, rituel dans la classe, i l lustre
les incursions que je me permets,
quand, à la suite de la lecture d'un
texte par un enfant, je lui donne un
écrit d'un autre écrivain, adulte ou en-
fant. I l le col le dans son cahier
d'écrivain, à côté de son texte. Ce sont
les enfants qui ont trouvé le mot « ré-
ponse » et j 'avoue qu'i l i l lustre assez
bien une forme de dialogue qui
s'instaure entre eux et moi à propos de
l'écriture. Lorsqu'un enfant l it son texte
à la classe, i l peut également l ire cette
réponse, rencontre avec un autre qui a
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